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Vic l' miib b ta plhu Stvèi-re qu'il sera po4sible Pil';ulo nter : voilà ce que

nius nus p o A y;1nt pour appui, dansccorulissement de eitt-
ah , la cooiianc lu roi, et pour curneet væbire aS"siam u .tc et voire

unionl, -oyez qurae, l'aidt , uii eci Pa e du Tra Ili, tics effuru p(iir
ta îrbpran du Iy, sona etlies et qu'ils auront tujour. en vue le b-lir

objet evos de ux, la goire et la pissance du irôn: c16 nîaitionnel de S.
M. Oithonii, nIitre iab!e monaî rq 'ue-.

" Un des (i ir lue nous allonsl noius hiliter d'accomplir, cVest (<ouvrir les

Chunbilies it ie d f lre oute intervention dinis les élections qui ne son,

Atliines, le 7 (19) noût I-M, Le ré,idenbq J. Cowr-r,
" A. Ahm:A xx, Krrsos TzAtri:.As, Z. J. ßA3tm."

i iA iTi.

Le guve-rnmnt hliain est daons le situation ibrès lirei tine ; le pi-
taile ilanyI, dt bri<k Souhr, n appmr des nouvelles lu er. au%. La
portion elpugoldecl ITe ces ds un ié:t contiuel et rév<lerotuie le go-
vernmeunt, t de d urre iuile. Quhlques jouars avnt le départ du Snu-

Iter d Cut, le brtick hi danîoi< Luicy est irri, di e 'ort-nui- Plait avec c ient ia-
bitaîns de pe utace, obligé, il - fur le déis rres. li autie -e Iu--Iniis-
sait titi Czi p piour t ,avber dans la pre esp olgruaIe i . P Le priisideu.a
était parti pour raire une tosurnee dlans t ile ci Iîieauiuiu Cap. Oui peni'"e que
le blit île ta viie ist le muire tu tenue auix trouibles qui Il rt ulnt iur b-

Ment, peut-ü it m rt il' tiver la ge Lr. Le cont-airu l dle oit - avait

reçu à ce-e elpouelib Piardrcle le !-ou rappel, et >'iii rit-nu à la Mlartinique,
où devat se truiuter so si tu e r. le c-ontre-aiiral Laiklce

AVNTUî s i DU CA I'A INE V 1-TIT.
' uordri arriva enfiui Ie. îîouîs ciduire à Tibasio. mi matel'ut

et moi. Doux luuursurs. uiss étions embqu s sur unit canot.
avec tin ullicie.r ut 5 suus.J'rî u i >rs t-nter une -vasion

avec dles hu:-S de sucA, t i f0M is îma min11 se leva Pour sai-
-r l'épée île ol'licier, muîs ja me c:-ais. e pouIvant croire encore

que li onfi:nua-e ave laquelle je imttais livré s'rait punie t mot.
Airrivés r ' Tsb:seou à :1 hures après -nidi. nous *mtimt:s conduits etn

prisu et uis ehi:-un lun un uichot, au s-cr-t. Un0 capitine, laEi-
sant l-s f netin de ils-q et iic-oip:gni <Pun erauire.vint u-pr-

cédier à nm iuntrrg:oir (li dura tris leur-es. Te uitS -nsuite r4-
uni à niuia'-loL (-l-vs le notus -taiet les tres lu-ieiios le
mion q tingu. pr-éé-emmnt aîrr-te, et ur ale av- c h.-
quel jc uî échanger uues moît as. Paiuvre eui-t d î l is I il
miac ni: a av-c h rreur qu'on l'avait phu-j au pidi de hL Ioteune

ir kiu -île ét.it -xpose lw tète de '!ai ant. bliuits: d is luib.
pour qu'elt s: conserat ph:t liniens. l s'ntndai u éure fusilé
(-t ile dlit lu je Puaurais -t <u-s preiuers, si juvais stu pas -à tel.
Je nue lui tii plus par!c. <i-putL. S mun rere ! le! lu-ndiu mutin. il
lu surv t rinii li i-:u u- tri it. .e tiimn h 5 I thi teu
on vot me sinifir que j- sr.is isji.- le lundi l si h ures li i m -

tin. On uumu mit un eb:i l. i't tdirc lats uneh à parbl. où
avait i-tu v:: ui:i' i :'- d'auitl. - lu- h-quel !r-fi!titi d s t rt: .

Et jc dl-is const: r ci e- cruuu--i:t e nu ez :ir:n- st 1p: lu
crin où nrsus tiu-t at 'te cniur uuit tnt lorsqiuil
at 'uvereur d e Tab'ri u-u. -ou serir eni iltiui mrt' dli pai.

Sur u ;bl n avait .h s-u écrire.
Plhîu'iiursî n tuit:m- in n---ia mei: an;iiens amui--:. v-inrent me vir. i-r

nutînuent =L JI'uie Dou:'ne et Futilbi qui mie frirent le

meuttre tout enu mrrî pur m tsauver. liUnura nomubrt Je uwt'y U
haut àlcus slriitrent a lh-ii unru-n iniervuini-. P int
qu'ils iîs:uunit ul'acuiv's uinetrh en ilm av'r, le vi tir de lh la-

roisse vint rsb S r pour mue puru-purr r hi murt. Is-

quimuiuit quié,j'i i- IhuitidI :a ux iu nma jeune puust et àIn

vi'ille mre.t Jefuis ouiiu àr i bout. La sottit 'lu! àw le rn-

>ip il-iti. lu juilr c --.ùut I umuuîi i. it je (roym)-us nèvl oUVuir Ilus
q u e deux heures c voivn cul", a qiuaru hwleuris du miatil ms ms

ncuraent pîuir m'nnoncer qi' î tuiuI1 utuu u il .nî g riul » ini -

pudsi, Im jus lui; re il mai-, una pit <hi' quelques juC. Je s
us cachou. et e si r iuvis luu jr'

auctunil iuu ni'nit . Je den' or-i vi inti i-u-l t troi jur, Couch
sur unt iii l e t . Le m rer-rb u sir .:1 juillet. <uit vi:it uneî- se
condu fis m'ui -:me uh mii réparei atrt usll' lut lendmaint êI
six h dus u m:inu. Jeu f-i-i rmi s en liapelle l délivré de mis f-ir.

Un compr:-uiet ire m::îunniqm, L nuar- Lepap'. vintupasser
aver: i i unu ti u dc li iiii. t 1 iu' i d 'li qu e je- -us tti-
fois renonur ;'i ltmte j é : lcrivis do nu-h>s leur..u- qui0P
lui conlti li. ut ouii-s uchi:n t m les buis-rs diun :di-mu qu nu i
crovions ôteri::1. Demuri s-ul. jo livrai îuumon i mu :1mx du-t-

iureuss <n s dt u m famnille ; u ce 'luit surum oliut uumi ruie ernb
le ang<ise 1qe du ut pouvoir i biiasser un'! dernire 1dis mnui ne

trèrT, qui <t à 'lus Ies de moi. iais mes bouxr-uix ne vou-

ltmrent pes sutisibire à ce saiut et drier vrIu.

" Deux heures sonnèren-t ; une inspiration subite, un élan d'espoir
me vmt. Je m'genoillai devant le Christ, je fis ma prière, puis je

me relevai plein d'Pnergie. Deux portes ouvertes nie séparaient de
la rue ; illes éttaient gmdées par douze sentinelles, un sergent et un
capitaine. A 3 heures, j'appelui ce dernier ; il s'approcha, Pépée en
vaint ; je li deimnidai qu'elle était l'heure fix6e pour mon suppli-

ce ; il ii' répondiiit que ce serait à G heures. I n'avait pas achevé,
quîe je i'élançai au dehors, passant comme un éclair au milieu des
soldats. " Feu, tous !" s'écria le capitaine avec rage, et une bruyunte

fusillade se fI entendre derrière roi. Mais j'étuis loin déjà, et il
(hisnit encore obscur : les bales sillIèrent autour de moi sans m'at-
tcindre. Je poursuivis ma course, j'avais des ailes ; je trébuchai

deux Rois et tonbi, mis j'étais bientôt debout. Je ne m'arrêtai
q'ai bout d'euvirou trois qUarts d'heure ; j'étais épuisé, baigné de
sueur, nmis Pvais du cour ige. Lu rivière était jà devant moi, je m'y
pri1cipitai. J'étais vltu d'une chemise et d'un pantalon serré à la
ceintuiie par tini foulard ; je n'avais ni chapeau ni chaussure. Arrivé
au milieu île In rivière, je re setlis faiblir, mes forces me manquaient

et le poids de rnes vtemnens chargés d'eau m'entraînait à fond. Je
fis alors de longs et pénibles el bris pour rio débvrer de mes panta-
lons j'y réuis, et après Mne luite désespérée pendant laquelle j'a-
vais coulé trois fRis j'atteignis la rive. Je pouvais être aperçu du
bord opposé, qute je venais de qîitter ; il était done nécessaire de
mi'-loigner: je demeurai pendant près d'une demi heure sans pou-
voir liaire un pas. Eifin, je parvins a me traîner, presque nu, au
milieu des herbes. îes bambois et des ronces qui me lacéraient, ai
iiliieu dles inlsectes qui me dvornient. Je nie enchai dans un trouI

où je :iemurai toute lu journ .e et la nuit suivanite: je n'en sortis que
lorsque la fiim et ha soif m'obligèrent à ne rapprocher de la rivière.
Je nu1us u1 iie l'au pour napiser rune et l'utre.

" De mna rutrait. j'nvais entendu. à une assez grande distance des
voix hum "ies. Je inimhinui dans cette direction et trouvai quel-

qucabanes dindiens. Il était 9 heures (IL soir quand j'y arrivai ;
il fidait un violent orage. A la lueur d'un éclair, j'entrevis, dans

1uneit petite baie, deux cainois. Je mn«r'aplprochaîi dl'eux à la nage ; jar-
rneIli le poteau nîjîuquI ils étaient it.avec ce poteau je cas-

sa ebaieri qui les liait Pun à l'autre. Je imntai à bord du plus pe-
tIt et mnnvra, ine servant de aIes bras coiin d'avirons. Le

vent, ci: ,ra-s b<ut, était si fort, que, bin qu'entriaîé par la
utrant, jo'ne fi- ère que 2 lieuis de 0 heues du .soir à 3 heures
dii utin. Arriv à Penbouchure d'une petite rivière qui se jette

dans ci-le do Taascon, j'y entrai, et je laissai nia barque pour ni'a-
vnieir nu travers des ch:nps de cannes. Apiès deux heures de

march. je i retoiuvai sur la rive dii Tabasco. Je tombais de fa-
di e, l ii et de somm0 i mon Corps n'étit qu'une plaie. Je ine

j tai ai d d'un arbre et demeurai là 3 jours.
Le t roisièm. j" vis passer un bik américain, lOntario de New-.

York. je mn'aipprelrii vite lui rivngc et fis des siinaux, que Plon fei-
anit de n lus comprendre. Le pilote eio demanda enfin si je n'é-
îi: pas le capitaine Pii. Je n'si pas répondre et le brick pour-

cirut sa route. Je m'élançi u!rs à Peuî pour Fatteundre à la nage,
ut lorsque l- lt ma persstanei iinm'tnvoya un canot. Le pilote
me rconnut ; i avait appis iman évasion. On in donna du linxze,
'M fit A mnaner ; il y avait G lours queîje le nourrissais d'eau. Mais

!'-remiers frais dliî'sniuitli:ét une lbis faits, le capitaine aie déclara
qu 'il -tait firt emahrrassé dle a personne, qu'il ne pouvait pas me

gardi- à son bord. Je lui demandai alors tie tntir à ma disposi-
lion un cannot et deux houimmes pour me condiuire à la barre de Ta-

Iscn. où j'espérais Irouvir un navire en partance.
" Arès del lonucios l-ittiunas il y consentit. a condition que je

ui paierais -200 pasres.pour lesquelles jo lui ai dolnué une traite sur
Tabasen.- Cete sonne. disait-il. serait pr:age entre lui et son

îîIlip;2ie donît il itit nécessaire d'acheter lI silene. Je m'emabur-
qviai ;vec lo. srconid ilimitre et un îuîîuelot. C'était la unit ; nous fines

9 lieues. Le jour veni, je cru prleint de descendrc à terre et de
m-ii i-rliti jtugoi'auiî soir ; il fit cIolnveuIItI qu, ie s deux compagnons

murin-t à quielqute distanice et reviendraient me prendre le
uir. Je te pris avec m i que quelques biseuits. La nuit vint, mais

Ienn-:iimt ne revint as: je 'attnais viinement pendant quatre jours.
;lus qui- jaunai- en proit aux dhtirenmens de la faim ; je navais eu

rir- <peut î- biieiis pouir 200 piastres. Mi faiblesse était txtréma,
niis j'a v:is touijurs lion Courage. Sur la rive eppose . environ 1

i ujeruts nie habtatîUîic unon indienne ; espir.it y iruver un ca-
uot l j m e -utiulli i lus habits. et 11:ha t sur ima tète Ina cle-

tii' et ru -'i wi'-kife' q it ei la g n rrisit t la me vendre le
S-pitaine de l'Otario. je i is à la nngc. lais je ne trouvai pas

de canot ; uni peu plus bas ceicidinlt, je fus Fius lieu-eux; il Y en
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